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Maman m’aimes-tu encore ?

Dr Nelly Pollet
Nivelles - Belgique

C’est la question que pose sans arrêt Arthur depuis 2 mois, et en même
temps il devient très méchant . Cela correspond au moment où sa jeune
sœur a commencé à marcher. Il est gentil avec elle, mais tout à coup lui
prend ses jeux ou lui fait des croche- pieds. Depuis la naissance de sa
sœur, la situation s’est détériorée. Il est devenu plus anxieux, plus
stressé, agressif avec sa sœur et ses parents.
Il avait beaucoup de problèmes de sommeil : l’endormissement durait
deux  à trois heures. Il a vu un psychologue, il y a quelque mois et ce
point là s’est amélioré pendant un moment pour recommencer
actuellement.

Arthur est né en 95, il a 7 ans quand je le vois et la petite sœur a 14
mois.
Les parents et les grands parents sont très anxieux tous les deux.
La grossesse a été difficile, à la 11ième semaine, il y a eu menace de
fausse couche,  et pendant tout le reste de la grossesse la maman a été
très anxieuse.
Arthur est né à terme, avec un poids de 3Kg.300. Il avait un pied bot
qui a été plâtré. Il a présenté une allergie au lait de vache et il a été
nourri au lait de soja.

Il a peur du noir, il a peur de monter seul dans sa chambre, il s’imagine
qu’il y a des fantômes et met deux heures pour trouver le sommeil. Il
dort sous les couvertures par peur des fantômes qui l’attaquent Il se
réveille souvent.
Il transpire beaucoup de la tête en dormant, mais il est enfoui sous ses
couvertures
Le matin Arthur a un très mauvais réveil, il est très agressif.
IL a peur d’être seul, il a peur des bruits, de tirer la chasse aux W.C, il
a peur s’il a le moindre petit bobo. Il a surtout peur de mourir.
Il a, dit-il, de vilaines choses dans sa tête qu’il n’aime pas dire.
Il est méchant surtout avec sa maman, il lui dit je ne t’aime plus, tu es
grosse et vilaine, je voudrais que tu sois morte, moi je vais tuer les
choses plus tard.
Il dit beaucoup de méchancetés à sa maman, mais sans arrêt est en
quête d’amour et doit être rassuré en posant sa question : Maman,
m’aimes-tu ? Question qu’il pose un très grand nombre de fois sur une
journée.

Maman m’aimes-tu encore ?
Dr Nelly Pollet
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Le moindre petit événement à la télévision prend toujours beaucoup
d’ampleur et le perturbe beaucoup.
Il parle sans arrêt.
La mer le rend très nerveux.
Il boit beaucoup et dans ses désirs et aversion alimentaire, il n’y a rien
de particulier.
Je lui ai donné une dose de Nat-mur. 200k.

Je le revois un mois après, c’est miraculeux me dit la mère. Depuis le
10ième jour après la prise du remède il va nettement mieux, il s’endort
beaucoup plus rapidement mais demande une lumière, ses nuits sont
meilleurs. Il ne demande plus si je l’aime
Il a meilleur appétit.
Mais il est encore stressé et parfois très nerveux, mais devant
l’amélioration, je ne prescris rien.

Je l’ai revu trois mois après, comme il redevenait plus agressif et plus
nerveux, il voulait parfois être rassuré sur l’amour qu’on lui porte.
J’ai prescris  Nat.-mur 200K.

Je l’ai revu 6 mois après et il allait toujours bien.

Comme symptôme, j’ai pris :
L’aggravation à la mer.
Love disappointed.
Sympathetic.
Milk agg.

La conception de l’amour pour Nat.mur.

Nat.-mur, est caractérisé par un énorme besoin d’amour.
Chez Nat.-mur., après la section du cordon ombilical, la carence de
l’amour parental, facteur indispensable pour acquérir sa sécurité et sa
liberté intérieure sera la cause primordiale, déclenchante du tableau
clinique.
Cette cause peut aussi être fictive et c’est le miasme de base : LA
PSORE, la  maladie fondamentale du sujet. D’après l’organon au § 80
la psore est la seule cause de toutes les maladies. Ce qui en réalité doit
être guéri chez le patient.
C’est la psore qui fait que le malade Nat.-mur. croit en cette carence qui
est irréelle. (C’est dans sa tête).Il est malade d’amour. Il est malade car
il pense ne pas recevoir l’amour auquel il a droit. Il s’imagine le mal
aimé, le laissé pour compte. Il en souffre, sans que l’oubli ne vienne
jamais.

L’arrivée d’un frère ou d’une sœur déstabilisera souvent un Nat.-mur.
Cela sera souvent le déclenchement de toute une pathologie.

Maman m’aimes-tu encore ?
Dr Nelly Pollet
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Le caractère fondamental, le génie de ce remède est un énorme besoin
d’amour et tous ses problèmes ont à l’origine une frustration affective.
(Love ailments from disappointed  et love ailments from disppointed
with silent grief. K.p 63.)
De plus, il rumine ses problèmes : ( Dwells on past disagreable
occurrences K. p. 39.)
Il reproche aux autres de ne pas l’avoir assez aimé.
Cette frustration affective entraîne une agressivité contre l’objet aimé et
le refoulement de cette agressivité est une cause de ressentiment
.(malicious K. p.63).

D’autre part, nat-mur, veut donner de l’amour aux autres, mais si les
autres rejettent cet amour, alors il en veut aux autres de ce rejet et c’est
une deuxième cause de ressentiment.
Une idée de vengeance apparaît (Jahr : maladies mentales P.357
caractère vindicatif : 5 remèdes (agar., anac.,aur.,lach.,nat-mur.) ainsi
qu’une haine pour les personnes qui l’ont offensé.
 (hatred persons of who had offended  K.p. 51 et Jahr : maladies mentales
p.431).
Et il ne pardonne jamais.

Nat-mur. déchiré entre l’amour et la haine, ne supporte pas qu’on le
console, au contraire la consolation aggrave beaucoup de symptômes (
irritabilité, rage, pleurs,) car il assimile la consolation à un amour qui
vient trop tard, il n’en veut plus, c’était avant qu’il avait besoin d’amour
et plus maintenant.
Non seulement la consolation l’aggrave mais il  est impossible de faire
quoique ce soit pour soulager son chagrin,  il est inconsolable ( K.p.54
) car la consolation l’irrite, l’ennuie, lui fait du tort.

Son aversion pour la compagnie et son éloignement de la famille peuvent
s’expliquer également par cette sensation de carence affective qui
entraîne un désir d’agresser l’objet de son amour. Pour dominer ce
désir il préfère s’isoler (aversion company et amel. when alone K.12 ).
Ce désir d’agression contre les personnes qu’il aime, entraîne un
sentiment de culpabilité,( anxiety of conscience as of if guilty of a crime
K.6), une anxiété de conscience terrible, il a envie d’agresser ses parents,
sa famille, l’être qu’il aime et qui a rejeté son amour ; mais il ne peut les
agresser au contraire il doit refouler son agressivité et cela entraîne des
peurs dont la peur principale est la peur que quelque chose n’arrive
(fear happen something will K .p.44) à lui-même, à ceux qu’il aime, à
ceux qu’il a fait l’objet de son amour agressif et de son ressentiment.
Sur cette peur peuvent s’imbriquer toutes les autres peurs que je ne
reprendrais pas ici.
Ces peurs entraînent des frayeurs, des peurs pour des riens qui peuvent
l’entraîner à la folie.
Ces peurs et ces frayeurs le mettent dans un état tensio-musculaire
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permanent. Ce sont les sursauts.
Suite à ce sentiment de culpabilité, il se fuit lui même avec agitation
anxieuse (restlessness anxious K.p.73 ), hâte (hurry K .p.52 ) et
impatience (impatience K .p .53).
Mais il fuit aussi les autres avec un retour sur lui-même ( aversion
company K.p.12), refus de conversation et de parler avec les autres.
(answer aversion to K.p.3 ; spoken averse to being K.p.82; conversation
agg. K.p.16 et talk indisposed, desire to be silent, taciturn K;p.86.)
Le bébé Nat-mur. est celui qui apprend le plus tard à parler, comme si
il voulait déjà, dés le plus jeune âge se couper du monde. (talk to slow
learning to K .p.86) .
Dans sa fuite des autres, il en arrive à ne plus supporter la relation
même avec les membres de sa famille et il se trouve amélioré quand il
est seul.

Le homesickness ( K.p.51 ), la nostalgie est le symbole de la recherche
de l’amour infantile perdu que Nat-mur désire retrouver.
En fait Nat-mur. espère toujours retourner au temps où il était heureux
avec ses parents.

Dr Nelly  Pollet
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